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NEUTRALITE AUTRICHIENNE o

LE PRESIDENT KIRCHSCHLAEGER (X) A OFFFRT HIER UN DEJEUNER
INTIME A JoRe DE SALIS. EN RELATION AVEC L'AFFAIRF DES FUSEES
PROVOQUEE PAR LE MINISTRE DE LA DEFENSF LUETGENDORF J'A| SOQULEVE
LA QUESTION S'IL N'Y AVAIT PAS INCOMPATIBILITE ENTRE LF
MEMORANDUM DE MQSCOU D'AVRIL 1955s QUI FAIT OBLIGATION A
L*AUTRICHE D'OBSERVER TOUJQURS UNE NEUTRALITE CONFORME A LA
NOTRE» ET L'ARTICLE 13 DU TRAITE D'ETAT QU! ENTRAVE LA DEFENSE
OU PAYS ET REND DONC PEU CREDIBLE LA NFUTRALITE ARMEE Df
LYAUTRICHE « (X) AVAIT FAIT PARTIE DFS NFGOCIATEURS DU TRAITE

EN QUALITE D'ADJOINT DU CONSEILLER JURIDIQUE VEROSTA. C'EST DONC
EN CONNAISSANCE DE CAUSE QU'IL M'A DECRIT LA GESTATION DU
CONCEPT DF NEUTRALITE: LA CONFERENCF DF BERLIN DES MAF EN
FEVRIER 1954 AVAIT CONFIRME LA PEUR VISCFRALE DES RUSSES

D'UNE RENAISSANCE DE L'ALLEMAGNE AGGRAVEF PAR LA CRAINTE D'UN
ANSCHLUSS POSSIBLE DE L'AUTRICHE « CERTES L'ARTICLE 4 DU PROJET
DE TRAITE D'ETAT FAISAIT INTERDICTION D'UN TEL ANSCHLUSS MA|S
UNE DISPOSITION ANALOGUE DU TRAITE DF ST-GFRMAIN N'AVAIT PAS
EMPECHE L*EVENEMENT DE SE PRODUIRE« C'EST ALORS QUE QUASI
FORTUITEMENT KREISKYs SECRETAIRE D'ETAT AUYX AEs DEPOSA LE GERME
DF LA NFUTRALITE EN MENT| ONNANT DEVANT UN DIPLOMATE SOVIETIQUE
L*EQUATI ON NEUTRALITE = INDEPENDANCE. L'IDEE FIT SON CHEMIN
D*UNE NEUTRALITE NON GARANTIE ET LIBREMENT CONSENTIE« L'EXEMPLE
DE LA SUISSE NE FUT PAS SPECIALEMENT MEDITE MAIS FUT SERVI»

EN QUELQUE SORTE EN GUISE D'ILLUSTRATIONs AUX SOVIETIQUESs DU
CONCEPT D'INDEPENDANCE SPECIFIQUE QUE L'AUTRICHE SE FAISAIT

DE SON AVENIR« (LEDIT CONCEPT SOIT DIT ENTRE PARENTHESES SE
LAISSAIT BIEN VENDRF SUR LE PLAN INTERIEUR PUISQU'IL EVOQUAIT
POUR LES AUTRICHIENS LA *'SUCCESS STORY!':! SUISSE ) LA CONCLUS!| ON
DE (X)» ET C'EST LA LE POINT SAILLANTs EST QUE LES AUTRICHIENS
PAS PLUS QUF LES RUSSES N'EURENT A L'ESPRIT D'UNF MAN | ERE
INSISTANTE LA CONCEPTION SUISSE DF LA NEUTRALITE ARMFE. LA
DELEGATION AUTRICHIENNE N'EUT DONC AUCUN SCRUPULE A ACCEPTER
LES ENTRAVES DE L'ARTICLE 13+ SOUS FUSEFS ON ENTENDAIT ALORS
LES V2 0BJET DF L'OPPRORE GENERALF FT PERSONNE NF SONGEAIT A
L'EPOQUE AUX PROGRES QUE LA TECHN|QUE ET L'ELECTRONI QUE
ALLAIENT FAIRE. DES APRES LA S|GNATURF DU TRAITE D'ETAT
L'AUTRICHE ASPIRA A SE RECREER UNF PLACF DANS LE CONCERT DE
L'EUROPE OCCIDENTALEs SITUATION QUE NOQUS N'AVIONS PLUS CONNUE
DEPUIS 1814+ L'ADHESION A L'ONU ET AU CONSEIL DEL'EUROPE EURENT
LES PROCHAINES FTAPES ET (x) EST S| CONVAINCU OF LA JUSTESSE

DE CETTE POLITIQUE QUE C'EST LUI ALORS MAE QU CONVAINQUIT LE
GOUVERNEMENT DE S5 PORTER CANDIDAT AU CONSFIL DF SECURITE
VINGT ANS PLUS TARD LES RESULTATS DEPASSENT DE BFAUCOUP LES
ESPOIRS QUE L'ON NOURRISSAIT ALORS.

JE N'AIl SENTI CHEZ (X) AUCUNE APPETENCE A RAPPROCHFR LA
NEUTRALITE AUTRICHIENNE DE LA NOTRF QUANT A LA DEFFNSF
NAT|IONALE+ AVEC UNE TRANQUILLE ASSURANCE |L FST|ME QUE LA PO-
LITIQUE DE SON PAYS EST DANS LA BONNE VOIE« D'OU SANS DOUTE
L'INDIGNATION GENERALE CONTRE LUETGENDORF QUL A OSE DIRE QUE
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